
Villa Saint-Dominique

Attribuée par le Docteur Niepce dans son ouvrage 
« Saint-Raphaël en Provence » à l’architecte Houtelet, 
la villa Valescure est construite en 1884 pour le Docteur 
Alexandre Chargé, célèbre homéopathe de cette époque, 
au cœur d’un grand parc boisé où le pin parasol est roi.

Le Docteur Chargé n’en profite que 6 ans et à sa mort 
c’est Georges Thomas des Chesnes, Inspecteur des forêts 
à Aix en Provence qui s’en porte acquéreur et lui donne 
son nom actuel Saint Dominique. 

« Saint-Raphaël Revue » d’octobre 1890 indique que 
Madame Alexandre Chargé, Monsieur et Madame des 
Chesnes et leur famille sont arrivés dans la villa pour la 
saison d’hiver.

En 1895, avec la liquidation de la Société Civile Félix 
Martin, commence la 2ème époque de l’essor de Valescure 
avec l’arrivée de la colonie anglaise. Lord Rendel, 
Pair du Royaume de Grande Bretagne, en résidence 
à Cannes traverse l’Estérel au cours d’une randonnée 

hippique avec des compatriotes et découvre Valescure 
qui le séduit. Il décide de s’y installer et loue la villa le 
Sphinx puis achète en 1904 Saint Dominique. A l’affût de 
tous les terrains à vendre, il devient rapidement le plus 
grand propriétaire foncier de Valescure. Son train de vie 
nécessite de nombreux domestiques, jardiniers, cochers et 
il doit ajouter une aile à la villa pour loger son personnel, 
effectuer des travaux d’agrandissement pour satisfaire les 
manifestations mondaines, activités principales de ces 
nouveaux hivernants. Il fait construire également une 
maison de gardien, une maison de cocher et une écurie.

En 1915 Cooper Vilbre Hans Villiére qui a épousé Rose 
Rendel est le nouveau propriétaire.

Quelques hôtes célèbres, telle la Duchesse de 
Marlborought ont fréquenté la villa avant qu’elle ne soit 
occupée pendant la guerre par les armées de l’Axe puis par 
les Américains. Restaurée grâce à d’importants dommages 
de guerre, elle a été partagée en 8 appartements ce qui a 



permis de conserver à la villa son allure somptueuse mais 
a supprimé les aménagements intérieurs d’origine.

Si le style général de la villa est plutôt néo-classique, la 
superbe colonnade de la loggia, les balustres en double 
poire des balcons et des terrasses, le bow-window du 
pavillon ouest, l’entablement toscan bordé de denticules, 
l’escalier à double volée qui conduit au parc, le porche 
hors d’œuvre au nord dont les deux colonnes doriques 
soutiennent une terrasse lui donnent un air très palladien. 

Le superbe chêne-liège, vieux de 300 ans, « au pied de 
l’escalier monumental dont la rampe devra s’ouvrir sur ce 
chêne » selon les recommandations du Docteur Chargé, a 
reçu le Prix  de l’Arbre en 1997, prix attribué par le Conseil 
Régional récompensant un arbre exceptionnel pour sa 
longévité, son intérêt végétal, sa qualité physiologique et 
son esthétisme.

Le parc a conservé sa splendeur.

La villa en 1945

Le vieux chêne-liège de 300 ans



Le Docteur Chargé est né à Saint-Raphaël en 1810 
et y mourut en 1890. Homéopathe reconnu, disciple de 
Hanemann, il était opposé aux méthodes traditionnelles 
des saignées en particulier pour les risques d’infection 
et préférait appliquer ce qu’il appelait « la médecine 
des imperceptibles. » Dès 1854 il édicta dans des 
publications médicales des prescriptions d’hygiène qui 
tout autant que les médicaments, devaient entraîner la 
guérison.

Comme le rappelle l’un de ses disciples, le Docteur 
Chauvet : «Ce qui caractérise la vie du Docteur Chargé, 
c’est la foi en sa vie médicale et l’amour de la vérité, 
la recherche d’une doctrine satisfaisant sa vocation 
consacrée toute entière à lutter contre l’intransigeance 
et l’obscurantisme.»

Lord Stuart Rendel né à Plymouth dans le Devon 
en 1834 est un industriel mais également un politicien.

Après des études à Eton, il est diplômé d’Oxford 
en 1856. Il n’exerce pas la profession d’avocat pour 
laquelle il est formé car le décès de son père l’oblige 
à prendre des responsabilités au sein de la Compagnie 
Amstrong spécialisée dans les aménagements 
portuaires. Devenu vice-président de la Compagnie, il 
tisse des liens avec des gouvernements étrangers qui lui 
seront bien utiles lors des négociations de paix qu’il va 
mener entre la France et la Chine en 1885. Elu en 1880 
Parlementaire libéral gallois, il va s’impliquer dans la 
loi sur l’éducation en pays de Galles et sur la séparation 
de l’église. Ami de Gladstone, il est élevé à la chambre 
des seigneurs comme Baron Rendel de Hatchlands.

La fortune de Lord Rendel lui a permis d’acquérir de 
nombreuses propriétés tant en Angleterre qu’en France. 
Il fait construire le château de Thorenc à Cannes avant 
de venir s’installer à la villa Saint-Dominique. 

En compagnie d’amis anglais, hommes d’état et 
diplomates comme George Cubitt qui deviendra Lord 
Ashcombe de Dorking, il profite de la liquidation de la 
Société Civile des Terrains de Valescure de Félix Martin 

Installé dans sa villa de Valescure, « C’est là qu’il 
s’épanouissait, dans l’éclat de sa réputation européenne, 
recevant avec sa même brusquerie bienveillante les grands 
et les petits, donnant à tous, avec le remède qui guérissait 
le plus souvent, la consolation et l’espérance qui soulage 
toujours. »  Une telle réputation amenait à Saint-Raphaël 
une clientèle des mieux choisie.

pour faire main basse sur de nombreuses parcelles de 
Valescure. C’est sur ces terrains que seront aménagés les 
links de Valescure inaugurés en 1900 par le Grand Duc 
Michaël de Russie frère du Tsar Nicolas II.

Lord Rendel a su faire profiter Valescure de sa générosité 
en y aménageant des routes, en y construisant une église 
et en assurant au quartier une prospérité qui a contribué au 
développement de Saint-Raphaël-Valescure.

Stuart Rendel a épousé en 1857 Ellen Sophy Hubbard et 
ils ont eu 4 filles. L’ainée Rose Ellen mariée en 1ères noces 
avec le professeur Goodhart a eu un fils, Harry Stuart 
Goodhart-Rendel, un architecte, musicien qui a hérité d’une 
grande partie du domaine Rendel (environ 400 hectares). 
Ces terrains étant situés près des camps utilisés par les 
militaires lors de la 1ère guerre mondiale, Goodhart-Rendel 
se montra particulièrement intransigeant pour bénéficier 
des dédommagements dus au stationnement et aux dégâts 
provoqués par les troupes. L’administrateur des terrains 
allant même jusqu’à rencontrer Clémenceau, Sénateur 
du Var de passage à Fréjus en 1920 pour faire valoir ses 
droits. Le Golf Estérel y a été aménagé en 1980. 

Un boulevard de Valescure porte maintenant le nom de 
Lord Rendel.





Villa Clair Bois

La villa Nelson est dans la plus pure tradition 
britannique de cette fin de 19ème siècle. Dessinée 
par l’architecte Léon Sergent, elle est édifiée en 
1898 pour George Nelson Hector, londonien 
d’origine. Curieusement décrit comme pirate-
négrier par certains il s’avère surtout comme 
un pilier de l’Eglise anglicane de Valescure. En 
1907, on retrouve une demande de construction 
d’une clôture sèche pour marquer la limite 
nord du terrain avec la villa des Lauriers roses 
appartenant à William de Winton. La villa 
appartient à la famille Nelson jusqu’en 1934 
où Alphonse Lefebvre dit Max en devient 
propriétaire. Après avoir été propriété d’un 
banquier lyonnais pendant 2 ans elle est achetée 
par la famille des propriétaires actuels qui la 
renomment Clair Bois.


